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LE SITE . 

LES STRUCTU RES BATIES. 



L E S I T E 

-·-·-·-·-·-·­. . . . . . 

L' ét ablissement romain d e Piantarella à BONIFAC IO est 

situé à l'extr ém ité Sud -Est de la côte corse , en tre la lagune 

de Piantarella au No rd e t l'étan g de Sperono (1) au Sud, face 

à l'île Piana toute proche et à l'îl e Cavallo don t il n'est 

dist an t que de 1,35 mille (cart e de l'I . G. N. au 1/25 000 , feuille 

de Bonifacio 42/56). Il occupe, entre la courbe des 10 mètres et 

celle des 5 mètres, un léger relief qui s 'abaisse p ro g ressivement 

jusqu'à une plate-forme littorale (2) : (vo ir le pl an de situation , 

pl. I les coordonnées sont celles du quadrillage k ilomé trique 

Lambert, zone IV, dans les mailles duqu el s'inserre le carroyage 

mis en place en 1979~ 

La lagune de Piantarella communiqu e de façon int e r mittente 

avec la mer. Elle reçoit au Nord un petit cou r s d'eau, la Violina, 

qui a été autrefois détourné vers la mer ainsi qu ' en t émoignent 

des traces de fossé et des vestiges de digue e n con tr e -bas de la 

piste qui longe la rive Nord du plan d'eau. Il semble donc que 

l'étang ait été aménagé en marais salant. On voit, d'ailleurs, 

par temps calme, les restes d'une panne qui fut construite sur 

des piliers de pierre, parallèlenent au co rd on litt o r al , et qui 

a dû servir à l'accostage de navires d e charge . 

La Cala de Sperono est formée par l e débouché, sur la mer, 

d'une vall ée Est-Ouest qui entaille progressivement la bordure 

orientale du plateau calcaire, s'encaissant ainsi ent r e deux 

falaises. L'existence de l' é tang, en arrière de la plage 

actuelle , est due à des dépôts de sable, amassés e n du ne au 

nord de l'estuaire, ma is de faible puissance au Sud où un chena l 

de communi ca tion av ec la mer s'ouv r e encore actuelleme nt de 

fa çon intermittent e . 

Il éta it donc facile d' en tr e tenir ce ch enal et d'utilis e r ain si 

un abri po rtuair e en gou let comparabl e , tout es p r oporti ons 

g ard ées , à celui de Bonifac i o (3), avec t o ut efo is un e orient~t i on 

di amétralement opposée . 
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\ins i, L ' ~t3bli.se~en t ro~a1n de Piantar el la (peu t-ê t r e 

13 PALLA de Ptol~~~e) aoplraît com~e ayan t e u deux fonc ti ons 

orin cip ales d ' une pa rt, celle d ' un r ela i s d e nav i gat ion à 

l'ab ri du vent <l ' Ouest , dans un d é troit ravagé par les t emp êtes 

(4) , e t, d'autre par t, ce lle d'un centr e d'extract ion d u sel . 

Au stade actuel des investigations, on peut est i mer à 

environ 1 ,20 ha la superficie de l'agglomé rati on. 

L'existence de cette agglomération a touj ours été connue, 

en rai so n des vestiges de murs bien visibles au-dessus du sol 

topographique actuel. Cela a attiré, depui s plusi eu r s décennies, 

de nombreux fouilleurs clandestins qui ont commis des dégâts 

considérables pans de mur abattus, mosaïques entiè r eme nt 

détruites (S), radiers de fondation défoncés, sols r ema niés 

laissés sur place ou entassés en gros talus d e déjection. 

Les fouilles que nous avons entreprises depuis 1979 

ont donc aussi un caractère de sauvegarde, l'exploitation 

archéologique d u site consti t uant la seule possibilit é de 

faire échec aux fou i lles sauvages, et d'engendr er tout un 

process u s de p r otec t ion. 

- :-: - : - : - : - :-: -

NOTES -

(1) U Spro n u, nom de l'éperon rocheux situé plus au Sud . 

(2) Il s'agit bien d'une plate- f orme d'érosion marine et 

non d'un quai aménag é (face au l arge et en plein vent 

<l'Est) comme l'avaient affirmé J . BIAGGI, P. ROSSI, et 

G. MORACCHINI-MAZEL dans leur article Les sites archéo­

logiques de Piantarella et de l' île Cavallo, BUL LETIN DE 

LA S.O.M.I.V.A.C. , n° 58, Avril 1971, p . 40 . D'ailleurs 

cette plate - forme porte des lambeaux de plage fossile 

qui ont é t é datés de 32 000 ans ! 2000 B. P . par 

W. NESTEROFF, Maître de Recherches au Départ emen t de 

Géologie Dynamique de l'Université de Paris VI - 1983 . 

(3) Le vrai nom est BUNIFAZIU (en génois, "l e bon a b ri 

portuaire"). En réalit é , il es t difficile d'y entrer 

par fort vent d'Ou es t . 
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\ u c r e r e l a i s ü '.:! _, l ·; i ~ ·1 t i. o n L' îl ~ (3va ll u, 1ui offre 

d e s ab r i. s par t .) •J ..; l 2 s c e r.i p s ( c f P . AS :1 :) T T '; I , R. e c h e r c h e s 

d an s l ' î l e C av a 1 1 u , ARC H E 0 L 0 G I .\ C 0 q_ S A , 3 , l 9 7 3 , p . l 7 ) . 

(5) P . AGOSTINI , l' établ issement romain de Piantarella à 

Bonifacio , un site qui revient de loin, TROISIE~E COLLOQUE 

D ' HISTO I RE ET D'ARCHEOLOGIE DE BASTIA , 1985, p. 21 1 à 21 5 . 

-·-·-·-·-·-·-·-·-. . . . . . ' . 



LES STRUCTURE S BATIES 

- · - ·-· - · - · - ·-·-·­. . . . . . . . 
A. - OBSERVATIONS PRELIMINAIRES 

LECTURE DES COORDONNEES . 

4 -

Nous avons étab l i un c arroyage hect o métrique,avec une 

numérotation en chiffres romains pour les axes Est - Ou e st, et en 

chiff res a rabes pou r les axes No rd-Sud 

L'axe I correspond à LAMBERT 4120, 850, l'axe II à 

Lamb e rt 4120,950, etc . 

l'axe correspond à Lambe rt 575 , 500, l'axe 2 à Lambert 

575,600, etc . 

A l'intérieur de chaque grand carré, le s coordonnées en 

mètres s ' inscrivent à la suite du symbole hectométrique cor res­

pondant, séparées de celui - ci par un point 

- I. 01, I. 02, etc. 

- 2 . 01, 2. 02, etc. 

Les mesures en centimèt res sont portées éventuellement à 

la suite, après une virgule 

- I. 0 1 , 30 

- 2. 07,75. 

ZONE FOUILLEE 

La fouille a d é buté au Sud - Oues t, en vue d'une extension 

programmée vers l e Nord e t ve r s l'Est . La zone fouillée se s itue 

entre les axes I.55 au Sud e t I.99 au Nord, 2 . 04,50 à l ' Ouest e t 

2 . 32 ,50 à l'Est. 

Pour la co~modi t é d e l ' e x po sé, et b i e n qu e l es co n s truc ­

tions situées à l' Ouest d e l ' axe 2 . 22 ai e nt d e s mur s comm uns, 

et communiqu e nt e ntr e e l l e s (p l II), n ou s d isti ng u e r ons un 

secteur Sud et un sec t eu r ~ord . 

B.- LE SECTE UR S UD 

Le sect e ur Su d e s t celui des t he r ~e s e t d e leur~ 

dépendances . 
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r - '. ) ;.; E ~!CL AT U ~ E DES EL E \{EN T S ( P 1 . I I) 

! " ELE~EN TS ESSE~TIELS 

a) Dans l ' ordre du ;>arco urs, on a 

- Al, v estibu l e d ' acc~s 

- A2' fri g idarium ; 

- A3 ' tepidarium ; 

- A
4 

- A
4

, caldarium (baign o ire à l'Oue s t ) 

- A
5

, exèd r e et bass in attenant au caldarium 

- A
6

, laconicum e t labrum (trajet de r e t o ur) 

- A7 , un c tarium 

- A salle de r epos . 
8 ' 

b) Le praefurnium (A9) se situe à l'ouest du caldarium. 

2° AUTRES ELE ~ENTS 

co urs 

constr u ct ions jumelles dont la destination 

n'apparaît pas c lairement en l'état de conservation 

où elles o nt é t é exhumées . 

cl couloir d'a ccès à c2 et à c3. 

AIO c end ri e r du praefurnium . 

alvéoles e ntre le s contre-forts de l'exèdre 

AS (isolation th e rmique) . 

A
13 

petit égo ut . 

II - DESCRIPTION 

Des murs r é ticul és , de facture plus ou moins soignée, form e nt 

un grand cadre dans lequel s ' inscrivent les divers éléments, 

sauf l'exèdre AS, l es alvéoles A
11 

- A
12 

et les salles A
7 

et A8 
qui o nt é t é ajoutés à l' ensemble . 

D ' autres appareils ont été utilisés, soit pour des rai sons 

fonc ti onne ll es , soit à l'o ccas ion de re maniements ainsi qu e 

nou s le ver ron s dans l a description qui suit. 

1° LE FRIGIDARIUM ET SON ACCES 

Le frigidar iu m, au sol dallé (briques r ouges, ca rr ées , de 

0,40 d e côté) , a été const ruit dans l'es pace B1 
mur s No rd et 
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.) , t i. t 1 .> ·) ~ r ..: i. l L r r ~ ~ u L i e r , -> ' 1 ? :J u y an t s u r l es mur s 

r ~ t i · •1 1 ..: ~ J e l ' :: :; t <:! : t.! u S u d . t.: n e t o • 1 i. 1 l e s au v a g e a d é t r u i t 

le mur Oues t, e t arrasé l e ~ur Est . 

Il semble qu ' un petir vestiai r e ait é té amé na g~ 1 

l ' extrémité Ouest , au-de l à de l'axe 2.18 , 65 (v es ti ge de 

c loison , reste s d ' un dallage en t erre cuite verdâtre à un 

niveau un peu plus é lev é que celui du carrelage d e la plus 

g rande partie d e la pièce). 

A l ' ex tr émi t é Est d u mu r No rd, une po rt e communiquait 

avec l'espace B
1 

qui était peut -êtr e la palestre, avant de 

deveni r un e cour ainsi que no us le verrons plus l oin . Cette 

por t e a é té obturé e en petit appareil réguli e r (~ 

vittatum) procédé qui n'a é té d'usage cou r ant qu'à partir 

du milieu du II ème siècle . Les moello n s , en granit gri s, 

proviennent des carrières de l'île Ca v al lu, ce qui r abaisse 

au IIIème siècle l a datation de ce remani emen t (6) . 

Sur le carrelage du frigidarium, nous avons recueilli , 

en place semble-t-il, un e monnaie de Gallien (260 - 26 8) . 

L'élément A
1 

est carrelé de la mêm e façon qu e l e 

f rigidarium. Il s'ouvre e n exèdre au Nord où un e bordure de 
. 

petits parallél é pipède s calca ires revêtus de chaux limite l e 

carrelage (épaisseur 30 centimètres) . Nous avons dû r es t a•1re r 

cette bordure car elle se d ég radait d'ann ée en ann ée 

(p l. IX, et 2). 

Deux substructions (b lo cage d e pierres et de chau x) , 

plaquées contre les mur s Est et Ouest, paraissent ê tr e l e s 

vestiges de banqu e tt es en maço nn e ri e. 

L'ouverture en exè dr e donne sur la rue (voie F), en ple in 

vent du No rd. Le seuil de communication avec l e fr ig i dari um 

a é té démoli par une f o uill e sauvage en même temps q u e le mur . 

2 ° - LE TEP I DARIUM ET LE CALDARIUM 

Ils ont c onsid érablement so uffert d e f ouilles sa~;~q~~ 

successives . Si la suspensura (mo rti e r de chaux e t de t ui l 2au x ) 

es t r z s t ~e en pl ~ce dans l e te p id a rium, elle a é t é d~f v~~~2 

dans l e c aldarium (par exemple, pl. X , 3) . '. , 11 u r.. s . ..,, · 1 r.J. -: ~ e 

a exh umé l'hypocaust e (pl . XI , 

cassées é taient soig neu sement 

1)
1 

cependant que l es 0 r~ . •--s 

r an -s ~ e s en .;. , , ( p 1 . X i l 
't 



De .3 c loison s chauffant es , en tegulae ou 2n ' -~ . 
étaient disposé ~ s à 6cra . è8H mues . Les V8stiges r ~3 t~s en 

place sont indiqués en trait fort, pl. II (7) . 

La communicat i on entre le t ep idarium e t l e ca l dariura 

se faisait par une porte à un battant d o nt le gond inféri eur 

était logé d ans un disque de pierre perforé (8). Le seuil 

était re vê tu d' a rdoi se fine (pl . X, et 2) . 

Les murs Est et Sud s on t r é t icul?.s Les autres so~c en 

opus mixtum (briques et moel l ons ) gross i e r. 

3° - LE BASSIN DE L'EXEDRE AS 

Const r uit en appar e il irrégulier , il a été ajouté à 

l'ensembl e précédent, dans un espace c l ô tur é au Sud, à l'Ouest 

e t au No rd-Est par des murs en opus mixtum (appar e il réticul é 

s ur soubassement en briques). Le mu r du Nord - Est est juxtaposé 

au mur Sud du praefurnium et du ca l darium (pl . II). Lors de 

la construction de l'exèdr e , ce mur du Nor d- Es t a été cassé 

à son extrémité Est, et l' opus r e tic ulac um a été remp lacé 

par des assises de briques de div e r ses dimensions . On peut 

donc pose r 

- que l es mu rs en opus mixtum sont datables du d ébut du 

IIème siècle, la cohabitation d es deux appareils étant 

fréquente à cette époque (9) 

- que l'exèdre A5 a été bâti ultérieurement . 

Le bassin est séparé du caldarium par une murette de 0,45 

mètre de hauteur et 0,25 mèt r e d'épai sseu r. Il a é t é particuli è­

rem e nt malmené par un e fouille sauvage en tunnel, pratiquée 

sous le mu r Sud du cald a rium ( 10). 

Nous avons pu néanmoins reconnaître le système de chauff a g 

tubuli de sect i on carrée, de 7,2 do i g t s d e côté (13,2 centi­

mè tr es) , dispos és le long d es mur s Est et Ouest, sur 0,90 mètre 

(soit sur 3 pied s ) à partir de la mu r ette Nord, et noy és dans 

une couche de mortier. 

No u s avons trouvé la canalisation d'évacuation en A12 où 

elle est en t e rr ée , e t en A10 où elle déb ouche au niv eau d u sol 

topographique de l' é poqu e (pl. Ir°). Elle es t formée d' élén~n t s 

en t er r e cuite e mb o ît és , dont chacun est cons titué par d8u ~ 

d em i-cylindres d'un di amèt r e in térieur d e 8 doigts (14, 7 cT. . ) . 



4° - LE LAC ON ICUM (étuve) 

Il s e si tu e su r le traj e t du r etour , juxtaposé a u 

t epi dariu m e t à la part i e A4 du caldarium, mais sans 

commun i cation avec ceux- c i. 
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Le mu r commun à c es trois éléments s 'i nterromp t au Nord 

sur 1 , 40 mèt r e , ma is il est relayé par une double cloison 

chauffante en t egulae, dont subsiste le parement Ouest (p l.II ) . 

Au pied d e ce parement, donc à l'int érieur du condu it d'air 

chaud, une saignée de 2/3 de pied (19,8 cen timèt r es) enta ill e 

la suspensura et communique avec l'hypocauste. Nous avons 

enlevé au-d ess us, su r une largeur de 50 centimètres 

correspondant à celle du mur, un amas d'argile r o u ge , e t, 

plus à l'Est, sur envi ron 1 mètre Est-Ouest et 1,40 mè tre 

Nord-Sud, les d ébris d'une grande pierre plate su r la 

suspensura, au-d esso us d'une couche de terre noire, cha rb on -

ne use. 

Ainsi, l'angle Nord-Ouest du laconicum était occupé 

par un bras e ro, moyen de chauffage complémentaire pour tenir 

compte de l'éloignement du praefurnium. 

Le sol du la conicum était pavé de mosaïque à éléments 

noirs et é l éments blancs, mais la fouille sauvage a t o ut 

dét é rior é , d é f o nc é la co uche sous -jacente de mo rtier d e 

chaux et tuileaux (nucleus), et entamé pa r endroit l e radius. 

Nous avons recueilli de nombreux éléments d e cette mosa1que 

entre 3 e t 7 centimè tr e s au-dessus du radiu s sur t o ut e la 

s urface du laconic um. Les r e j e ts de fouille sauvage en 

avaient même projeté quelques uns dans l e f ri gidarium, e n 

a rr iè r e du seui l A
1 

- A2 . 

Un bassin d' ab luti ons (labrum), construit en briqu e s, 

occupait la pa rti e Es t du la con icurn, à égale distanc e des 

ang l es Nor d-E s t et Sud-Est . Le la conicum était f e r mé au Sud 

de ce bassin pa r une mince c lois on en briqu e s (25 centimètr es) 

que trav e r sait la canali sation de vidange (pl . XIII , 3) . Le s 

d ég âts s ubis pa r l e r evêt ement d u so l ne p e r me tt ent pa s de 

savo ir s i c e tt e cl oi s o n ex i s tait au Nord , o u s i un e po rt e y 

donna it s ur l e co ul o ir c
1

• 



L ' accès au 1 acon i c u :n , s u r 1 e t ra j ~ t <l ~ r <,;: t o 11 r , •1 e :) ) uva ~ t 

se faire que par l'entr ée A
1

, ce qui est surpre nant ~ t ant d onn~ 

qu e cette entrée é tait ouve rt e sur l a ru e à son autre ext r éoit~. 

5° - LE S SALLES A7 ET A8 

Du laconicum, on passait à l'unctarium A
7 

(pl. XII ,! ) , au 

sol revêtu d'une mosaique blanche à emblema en noir et blanc. 

L'emblema a la forme d'un carré de 1 ,40 mètre de côté . 

Il occupe une position décentré e dans la salle, de façon à être 

en face du passage de A
7 

à A
8

. Dans un cadre noir orné d'une 

tresse blanche, il présente huit losanges noirs opposés par l e 

sommet dans le sens de leur plus grande dimension . Ce motif 

ménage un espace carré à chaque angle, et un espace triangulaire 

à la partie médiane de chaque côté. Chacun de ces espaces porte 

un décor géométrique en noir Swastika aux angles N- 0 et S-E, 

étoile à quatre branches dans un cercle au N-E, fleuron de quatre 

fuseaux en diagonale s au S-0, petit trian gle noir dan s chaque 

triangle des parties médianes. 

Nous en ferons le r elevé après la restauration qui doit 

être effectuée cette année par un spécialiste . 

Ce type de décor est datable de la fin du Ier siècle ou du 

début du II ème ( 11), c'est-à-dire de la même époque que les 

murs en opus mixtum situés à l'Ouest de A
7 

(supra, §3), de 

sorte que l'on peut considérer comme ayant été ajoutées en même 

temps toutes les constructions situées au Sud du praefurnium, 

du caldarium et du laconicum . 

A l'angle N-E de la salle, un petit bassin (1,80 mètre sur 

1,40) a été construit avant la pose de la mosaïque, et supprimé 

plus tard (mosaïque blanche dans le bassin, lacune à l'emplace ­

ment des murettes du pourtour) . Un second bassin a été o onstrui t 

ensuite à l'angle Sud-Est, sur l'embl erna dont il a masqué la 

swastika , l'intérieur de ce bassin ayant été recouvert d'u ne 

couche de chaux . La vidange se faisait par une ouverture d ans 

le mu r Sud de la salle. 

La salle A
7 

a été carrelée comme le frigidarium, mais il 

n'en reste qu'un lambeau à son angle N-E. Tout le rest e a é t é 

défon cé en profondeur, et rembla yé . Etant donné la p ositi Jn 
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1; :=t:' ~1lle e n fin de pa r c ours, il es t possible d ' y voir 

U
~.., 

" -

6~ - LE P~AEFCR~ I (~ 

Il a 2 t é install é à un endroit où le s ubstratum roch eux 

fo r me un e c uv e tte. Ce ch o ix a entraîn é c elui de toute la disposi­

tion des divers é l éments des th ermes , é t a nt d on n é que la baignoir e 

du cald a rium e t le bassin d e l' exèdre d e vaient se trouve r à 

proxi mit é immédiate du foyer (pl. II). 

No us avons dû r es t aurer le mur Ou e s t du ca l darium 

(photo, p l. XI ,3) car il avait ét é tr o u é par une fouille sauvage . 

Par contre, ie s plans de travai l et le s ma r ches d'ac cè s au 

r éservoi r d ' ea u fr oide o nt été exh umés e n assez bon é tat 

(constructions e n b riqu es) . 

7° - LE CE~DRIER DANS L'E SPACE AIO 

Le s cend r es du foyer étaient r ejetées dans l'e space A10 . 

Le mur e ntre l e praefurnium et cet espace compor tait un passage 

à cet effe t (les chaînes d'an gle on t ét é cassées par une fouille 

sauvage) . 

Le cendrier n'occupait en A10 qu e le No rd e t l'Ouest. Le s 

r ejets de cendre étaient, en effet , arrêtés par un mur e t qui 

proté gea it l'égout venant du bassin AS et de l 'e space A12 
(pl. II, XIII,1 et XIV,3). 

L'état de cons e rvation du mur en tr e A10 e t A12 p erme t un e 

é tude de l'appareil util isé aut o ur d e l ' exèdre AS (s u p r a , § 3) 

opus r e ticulatum s ur assises d e briqu es (pl . XIII, l et 2). La 

sortie de l'égout se fait par une ouverture sous un lint eau d e 

deux assises d e briques avec chaux intercalaire . 

Au-dessus , un arc de d échar ge en pl e in cin tr e est , lui 

aussi, en briques à chaux intercalaire, d e même q u e le r emp lis-

sage de l'impos te. (pl. XIII ,2). 

8° - LE CO ULOIR Cl ET LE S CO NST RUCTIONS C2 - C3 (pl. XII , 2 et 3) 

Le couloi r c 1 est attenant au l aconicum (supra , § 4) , e t, 

comme dans le laconic um, l e r evêtement du so l es t réduit à un 

radier défoncé par end roi ts . Il y avait un mu r à l' ext r é~ité 

Sud , e t p e ut-être un e po rt e , sur la ru e , à l'e x tr émité Nord. 
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'-Ce cou l o ir d onne acces aux deux con structions jumelles 

c2 e t c3 ' dont l es mu rs, réticulés, so nt bâtis sur des 

f onda ti ons en moe ll ons de g r anit e t de calcaire disposés 

horizo n talement. L'épaisseur des murs r ét i culés est de 5 1 

centimèt r es , ce qui es t une constante sur tou t l e s ite cel l e 

d es f ondat i ons es t en sai lli e de 7,5 cen timètres à l'int érieu r 

pour servir de su pport au revêtement de chaux. 

Nous n 'avons trouvé ni radier ni carrelage dans ces deux 

pièces, ma i s le re mpl issage au- d essus des f ondati ons (te r re 

friable de remblai) contenait d e nombreux fra gments de briques . 

No u s avons poussé la fouille jusqu' aux approch es du subs tr atum 

terre rouge, dure, semblable à celle d'un talus de d é jection 

de fouille sauvage que n ous avions enlevé entre les axes I.71 

e t I.87, 2.21 e t 2.25,50 environ. 

La destination de ces deux salles, dotées chacune d'un 

seuil é troit po sé au niv e au supérieur de s fondati o ns, demeure 

p r ob l éma ti que . 

9 0 - L ' EGOUT DE L'ESPACE Al3 

Il so rt à la base du mur Ouest du tepidariu m où débouche 

une canalisa tion analogue à celle de l' égo ut A12 - A10 . Creusé 

dans l e roc, il es t o ri e nté vers l'Ouest jusqu'au mu r r é ti culé 

qui limite le sec t eu r (pl.II et XIV,I et 2), puis t o ur ne à 

ang l e droit vers le sud (pl.II et XIV ,2), pour enf i n passer 

par une ouvertu re à la base du mu r, e t suiv r e celui - ci , à 

l'ex t é ri eu r, vers la me r (pl.III et XIV,3). A son déb ouché 

ext r a - muros , il est protégé co ntre l es colluvions par une 

t egula posée de chant (pl. XVI I). 

A l'extrémit é de la p o rtion Est-O u est , l e mur r é ti culé 

comporta it un passage où s ' es t exe r cée un e fouill e sauvage 

se ule s ubsis t e la chaîne d'an g l e du No rd (p l. XIV,2 c~ XVII,2 

10° - LES COURS 

No u s avons fouillé ces cou r s (B 1 , B2 , B
3

) j u squ ' au 

nivea u de s fondations . Le so l es t en terr e battue. 

En B
1 

, un fo ye r e n pierr es sèches a é t é aménagé l e long 

du mur Ouest du frigida rium . Dans les cen dres r épandues tout 

autour , nous avons recue illi des t essons de la cat égo rie 

"africaine de cuisine " (Ilème - IIIème siècles) . 



C - LE SECTEUR NORD 
Le secteu r No r d comprend , d e part et d '1 ut r _ d'une ru ~ 

:.lord - Sud 

- à l ' Ouest , des locaux et d es cour s dans le prolongeoènt 

des cou r s B
1 

B
2 

e t B
3 

- à l' Es t, un g ra nd bâ time n t dont l a f oui ll e n ' est pas 

t e r miné e . 

I.- LES SALLES El, E2, E4 ET LE COULOIR E3 (P l. I V, VII 

ET XV , 2). 

Ce t ens e mble a un c ara c t è r e bien parti c uli e r c a r t o u s les 

é l é me nt s qui le c o mp ose nt o nt un sol r evê t u de mo rtier de cha u x , 

bi e n conservé sauf dan s la parti e Est du c o ul o ir. Le coul o ir 

s'ouv re sur la rue à l'Est. Il donne a c cès, à gauc h e (Sud ) a ux 

salles E 1 et E2 et à droit e ( Nord) à la salle E
4 

, e t à la c o ur 

G
1 

que nous décrivons au paragraphe suivant . 

Les seuils donnant sur le s salles s o nt c eux de port e s à 

deux battants. Le couloir a été c oup é par deux c l o ison s , à l'Est 

et à l'Ouest du seuil de E2 . Les vestiges qui en subsistent s o nt 

représent é s pl. IV , et visible s e n partie pl. XV,2 . A l' e xtr é mité 

Ouest, il y a eu une porte qui a été murée par la suit e (v o ir 

pl. XVIII,2). La photo, pris e de l'Ouest, montre que c e tt e po rte 

était dotée d'un auvent soutenu par deux piliers (voir é g al eme nt 

le plan, pi.IV) . 

A l'angle Sud-Est de la salle E
1 

, une porte de co mmuni ca ti o n 

avec la cour B
1 

a été aména gée secondair e me nt le rev ê t emen t 

du sol a été cassé pour l'enc a s trement du seuil. 

Il semble bien qu'on se trouv e ici en présence d'entr epô ts, 

e n r e lation avec les cour s . 

II. - LES COURS G l , G2 ET G3. 

1° Gl et G2 

On accède à la cour G
1 

par le c o ul o ir E
3

. Un e f ouille 

s au v age a ruiné la partie médian e du mur e ntre les d e u x c o u r s , 

d e s ort e qu'on ignore si cell es - c i commu n iquaien t e ntre ell es 

(pl. VI e t XV,3). A l'angle Su d - Ou es t d e G
1 

, n o u s avons ex~urné 

un ves ti ge d e mur e t (moellon s irr ég uli e r s e t c h a u x) . Une di za in e 

d e p i e rr es s e mblables étaient d esce l lées e t épa r ses . Cet 

aménageme nt ru s tiqu e es t à me ttr e en relatio n avec l a g r osse 

pie rr e e n place d e l'autr e cô t é d u mur (axes I. 85 - I. 86) et qui 

po r te d e ux enco ch es p ou r imp l antation de potea u x , av e~ tr ces 

d e sce ll emen t ( p l . V e t XVII I, 3). 
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1= ;J (? i. VI I et XVI) 

L 'e s?ace c
3 

devdit s ' oJvri r s ur l a rue, mais son mu r 

Est i ~t~ presque totale men t d~tru it (pl . VII). Il a un sol 

en terre battue co~~e les deux orécéden t s. A son angle No rd­

Est, nous avons tr ouvé les restes d 'un f oye r de plein a ir 

comparab le à celui de la cou r B
1 

avec de l a cendre répandue 

t ou t autour . 

A l'angle Sud-E s t, la fouille a mis au Jour un petit 

bassin de pierre et, à l'Ouest de celui- c i, l es vest ig es d'une 

plate-forme de chaux d'une quinzaine de ce ntimètres d 1 épaisseur 

( p 1 . XVI, 1 ) . 

Ces vestiges ayant é té détériorés, nou s avons approfondi 

la fouille, et trouvé la base (rectangulaire) de ce tte construc­

tion (pl. VII et XVI, 2 et 3). Le bassin, dont le fond es t 

cassé, a livré un matériel hétéroclite des débris de verre, 

un morceau de plomb, une louche en cuivre priv é e d e son manche , 

quelques charbons et un fragment de scorie. Il ne porte aucune 

trace de feu, et n'a pas d'orifice de vidange. La détermination 

de la nature de cette installation reste à faire. 

III.- LE BATIMENT D (pl. VIII). 

Cette grande bâtisse, que nous avons fouill ée sur 157m2, 

a été complètement ruinée par une fouille sauvage qui a détruit 

les murs (pl. XV, 1 à gauche), défoncé le carrelage dont ne 

subsistent que deux lambeaux (pl. VIII et XV,2), et qui est 

descendue bien au-dessous des fondations. Cet espace a été 

ensuite remblayé, et est actuellement un dépotoir de fouille 

sauvage. La suite de la fouille nou s fournir a peut-être un 

complément d'information. 

NOTES 

-·-·-·-·-·­. . . . . 

(6) P. AGOSTINI, art. cité (ARCHEOLOGIA CORSA, p. 31). 

(7) Les tubuli, qui n'apparaissent que dans le cours du Ier 

siècle (cf. J.P. ADAM , LA CONSTRUCTION RO MAIN E , ed. Picard, 

1984, p. 293) ont été utilisés dans l e bassin AS, plus 

récent que l e calda rium. Nous les avons signalés à 

Cavallu dans un con texte des Ilème - IIIè me sièc l es 

(art. c it é , p . 28 e t 30) . 



D E U X I E M E P A R T I E 

-:-:-:-:-:-:-:-

LE MATERIEL ARCHEOLOGIQUE -
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(8) Le seuil a été détruit, le disque de pierre ar r aché et 

volé lors de la fouille sauvage d ' octobr e 1981, la dernière 

à ce Jour . 

(9) J.P. ADAM, ouvr . cité, p. 153 . 

( 1 0) 

( 1 1 ) 

L'ampleur des fo u i l les sauvages en A
5 

- A
10 

- A
12 

est 

illustrée par l ' immense talus de déje ct i on qui s ' é t enda it 

entre les axes 2 .1 0 et 2 . 18, I.56 et I.62. 

cf (par exemple) LARAGNE, Trois mosaïques inédit e s d e 

Vaison, REVUE ARCH . DE NARBONNAISE, X, 19 77, p. 172. 

- · - · -· - · -· ­. . . . . 



LES CERAMIQUES SIGILLEES 

- · -·-·-·-·-·-·­. . . . . . . 

A.- LA CERAM IQUE ARETINE 

1 5 -

Les fouilles ont livré seize fra gmen t s de céramique arétine lisse 

qu1 ma r quent le t erm inus ante quem de l'occu pa tion du site. A part 

un tesso n appa rt enan t à la forme Dragendorf 4/22, nous présentons 

ce matériel selon la classification ado~tée pa r Christian GOUDINEAU 

dans LA CERA~IQUE ARETINE LISSE, éd . Boccard , Pa ri s 196 8 , avec la 

chronologie y afférente . 

I .- FORMES DONT L'APPARITION SE SITU E A LA FIN DU IER SIECLE 

AVANT NOTRE ERE 

FORME 26 (à partir de - 10) 

(GOUDINEAU, p. 297 - 298). 

un frag me nt,non dessiné 

FORME 28 (même datation) : un seul fragment, pl. XX,4) 

II.-FORMES APPARUES AU PREMIER QUART DU IER SIECLE DE 

FORME 36 (à partir de l 2) : un fragment de fond et de 

timbr e in planta pedis ( p 1. XX, 2) . 

FOR ME 38 : 

NOTRE 

pieds 

ERE 

à 

Nous avons deux fragments de la va ri ante 38 b, dont un dessiné 

(pl. XX,5), et deux fonds qui peuvent appartenir soit à la variante a 

(à partir de 12 après J.C.), soit à la variante b (à partir de 20), 

puisque la différenciation repose sur le profil du listel à la 

partie supé ri e ure du vase (GOUDINEAU, p. 305-306) . Un de ces fonds, 

à timbre in planta pedis, est repr ésenté pl. XX,4. 

FORME 41 (à partir de 25) : un fragment, non dessiné (GOUDINEAU, 

p . 307) . 

FORME 43 (même datation) 

pl. XX, 1. 

quatre fragments, dont un dessiné 

A ce lot, s'ajoutent quatre tessons privés d'indication d e 

forme, mai s qui doivent être pris en consid é ration étant donn é que 

la fabrication de la céramique arétine a été de courte duré e 

(extinction vers 70). 
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B - LA SIGILLEE AF~ICAINE DE TYPE A 

Cette cat~gorie de cé r amique , dont les for~es l es plus 

anciennes appa r aissent dans l a derniè r e d écennie du I e r s i èc l e , e t 

dont les p l us t a r dives du r ent jusqu ' à la seconde mo itié d u III ème , 

es t r e l a ti veme nt ab o nd a nt e à Pi a ntar e lla. 

Nou s utiliserons la classification de N. LAMBOGLIA (Nuove 

esservazioni sulla "Terra sigillata chiara", REVUE D'ETUDES 

LIGURES, XXIV, 1958, p. 257 à 296), complétée par celle d e 

J.W. HAYES (THE ANNUAL OF THE BRITISH SCHOOL AT ROME, XXVII,1972 ) . 

FORME LAMBOGLIA 1 -

VARIA~TE la (de 90 à 150 environ) 

un dessiné (pl. XXI ,2). 

quatre fragment s , dont 

VARIA NTE le (début du IIIème siècle) 

dessiné (LAMBOGLIA, p. 262). 

un fragm ent no n 

FORME LAMB. 2a (première moitié du IIème siècle) 

fragments (voir pl. XXI,l). 

FORME LAMB. 4/36a (première moitié du IIème siècle) 

fr a g men t , non de s s in é • (LAMB 0 G LI A , p . 2 6 7) • 

trois 

un seul 

FORME LAMB. 8 : un seul fragment (pl.XXI,3); datable du IIème 

siècle d'après la qualité de son vernis. 

FORME LAMB. 9 -

Cette forme qui, par ses diverses variantes, va du début du 

IIème siècle à la deuxième moitié du IIIème, est bien 

représentée . Nous avons les formes 9a (pl. XXI,5), 9b (XXI,4), 

9a2 , à carène et à peinture orange brunie par bandes, dite 

" a strisce " (XXI,6), soit, au total, douze fragm e nts (12) 

FORME HAYES 27 (IIème siècle) un exemplaire,pl.XXI,7 

FORME LAMB.IO A (deuxième moitié du IIème siècle et début du 

IIIème) : fragments de douze vases (voir pl.XXIV, 1). 

FOR~E LAMB. 19 (II ème siècle) un seul exemplaire, n o n de s sin é 

(LAMBOGLIA, p. 287), et trois fragments de couver c l e s 

allant sur cette forme (idem). 

FOR ME LAMB. 2I (deuxième moitié du IIème siècle et d éb ut du 

IIIème d'après Lamboglia, p. 288-89 ; tout le III ème d'après 

Haye s, forme IO, p. 38I) : pl. XXII,2 . 
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FOR~E LA~B . 23a (du milieu du IIè me à la fin du I IIê~ ~) 

pl . XXII , 4 . 

FOR~E HAYES 32 (fin du IIIè me siècl e et début du IVè me) 

pl. XXII , 3 

FOR~E HAYES 32/ 58 (même datation ) 

pl . X XI I , 1 (un se u 1 ex e m p 1 aire , comme pour 1 es t r o i s 

for~es p r éc édentes). 

C - AUTRES CERAMIQUES SIGILLEES 

I - GRArFE~SE~QUE 

Pl. XXIII , 1 forme J ragendorf 37 ( fin du Ier siècle ou pre mier 

quart du IIè rne) . 

II - SI GILLEE HISPANIQUE 

Pl. XX,7 : forme Drag . 37, à décor caractéristique de cercles 

concentriques . 

III - CERA~IQU ES DIVERSES 

Nous plaçons ici quatre vases de provenance et de datation 

indéterminées à ce jour. 

Pl. XXIII, 2 et 3 : 

Fragme nts de la partie supérieu r e de deux coupes, au 

profil comparable à ce lui de la forme LAMB.Al pour la 

même portion du vase . Pâte beige rosé, peinture marron-

rouge. 

Pl. XX III,4 : 

Fragment de la partie supérieure d'un vase ouvert à 

listel, d'aspect comparable à celui de la céramique 

arétine quant à la pâte et au vernis . 

Pl . XXI II,5 : Vase apode de profil comparable à celui du 

type 33 de Hayes (13), pâte ocre , vernis orangé très 

écaillé à l' ex térieur, en excellent état à l'intérieur 

où le vase a l'aspect de la Sigillée hispanique . 

-·-·-·- · ­. . . . 

(12) Sur cette forme et sa chronologie, voir aussi CARANDINI, 

OSTIA I, Le terme del Nuc:tatore, ST UD I MISCELEANI , 13, 1968 , 
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p . 30 - 31 f:' t 45 - 46. 

(13) J.W. HAYES , The vi lla Dyonisos excavations Knossos , suppl . 

à THE ANNUAL OF THE BR ITISH SCHOOL, cité, fig . 4, n° 33 

et fig . 24, n° 77 . 

-:- : - : -:-:-:-:-



LES CE RA "II Q L" E S com:u'.\ Es 

-·-·-·-·-·-·-·­. . . . . . . 

I.- CERAMIQUES AFRICAIKES 

l ( 

Elles abondent à Piantarella où les t ypes d omin ants son t 

les suivants 

- Plats ayant une forme cata logu ée en sigillée africaine A 

Forme LAMBOGLIA 10 (article cité, p . 276 - IIème siècle 

et début du IIIème) 

Forme Lamb. 10 A, du IIIème siècle (pl. XXIV, J) 

- Marmites de forme Hayes 197 (seconde moitié du IIème 

sièc le, première moi tié du IIIème) pl. XXIV,2 

- Couvercles de forme Hayes 196 (du milieu du IIèm e s iècle 

jusqu'au IIIème) : pl. XXIV,4. Nous avons aussi les 

couvercles à bordure en bourrelet, du milieu du IIème 

siècle au milieu du IIIème (Forme Hayes 182-185, fig. 35). 

Citons aussi de petits olpés à bord évasé sur forme globu ­

leuse , à paroi fin e , pâte rouge et surface exté rieure cend r euse , 

pour lesquelles nous n'avons pas de forme complète et qui ont 

été recueilli~s hors stratigraphie . 

II- CERAMIQUE GRISE DE VAISON 

Nous n'avons que de petits fragments de l'o enochoë de la 

forme 1 de Christian GOUDINEAU (15), datée par l'auteur entre 

la première moitié du Ier sièc le av . J . C. et la première 

moitié du IIème siècle de notre ère (jusqu'à la seconde moitié 

à Ostie). 

III - PLAT A ENGOBE INTERIEUR " ROUGE POMPEIEN" 

Pl . XXV,1 (Ier si èc le) (16) . 

IV- CERAMIQUE DE TRADITION INDIGENE 

Il est int éressant de consta ter l'existen ce d'une très 

abondante céramique de tradition indigène, en argile mal épurée 

à dégraissant plus ou moins gros , et à la s ur face allant du 

marron-rouge au gris, au brun et au noir, ma rbr ée de coups de 

feu. 
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On distingue tr o is formes principales : 

- un e ma r mi t e g lobul euse à bord épaissi intérieurc.11ent 

e t ex téri euremen t, lèvre re ctiligne horizontale 

(pl. XXV ,2). 

- un plat pe u profond à flanc évasé, avec deux variantes, 

une à lèvre convexe inclinée vers l'extéri eu r (pl . XXV , 3) , 

e t une à l èvre r ect iligne inclinée extérieurement su r 

un épaississement de l a pa roi (pl. XXV,4) 

- un plat profond à r ebo rd mouluré à sa partie terminale 

(p l. XXV,5 et 6). 

- · - ·-·-·-·-· ­. . . . . . 

NO TES -

(14) 

( 1 5) 

( 1 6) 

Sur les variantes de ce type, voir aussi, par exemple, 

Mercedes VEGAS, La ce r am ica comùn romana del Mediterraneo 

occid ental, INSTITUTO D'ARQUEOLOGIA Y PREHISTORIA, 1973, 

fig . 17. 

Chr. GOUDINEAU, Note sur la céramique comm une g ris e ga ll o­

romaine de Vaison, REVUE ARCH. NARBONNAISE , X, 1977, 

p . 153 à 159, p. 156, fig . 1. 

Forme tardive (cf. Chr . GOUDIN EAU, No te sur la cé r amique à 

engo be interne rouge pompeien, MELANGES D' ARCHEOLOGIE ET 

D'HISTOIRE, t.82, 1970, p. 162 e t pl . VIII, 2). 

-·-·-·-·-·- · -· ­. . . . . . . 



L E S .\ ~! P H 0 R E S 

-·- · -·- ·­. . . . 

I .- A~PH O~ ES REPERTORIEES AU CATALO GUE DE DRE SSE L : 

21 -

, DRESSEL 2- 4 , d e la fin du I e r siècle a v an t J . C. ju s qu'au 

pre mie r q uart du IIème s iècl e de notre ère : 

- un b o rd e t s ept fra gme nts d'anses, n o n d essi né s . 

DRESS EL 7 1 1 , d u Ier siècle : 

- fra g me nt s de quatorze amph o r e s ratt achabl e s à l'un e ou à 

l'autre des cinq formes groupées dan s ce t ense mb l e et dont 

trois sont représentés ici, pl. XXVI, 1, 6 e t 7. 

DRESSEL 20 

- fragments d e cinq amphores à huile hisp a ni q u es (Betique), 

datables de la seconde moitié du Ier siècl e (pl. XXVI,5), e t 

un fragment de bord attribuab l e à une origine italique 

( p 1 . XXVI, 3 ) . 

• DRESSEL 36 (Ier siècle ) . 

- un petit fragment, non dessiné . 

II.- AMPHORES GAULOISES 

Un lot très important de fragments d'amphore s v1na1res 

gauloises (vingt-six au total) atteste l'existen c e de relations 

commerciales avec la Provence ou le Languedoc (importation de vin) . 

Dix de ces fragments donnent u ne indication de forme suffisante 

pour qu'on puisse les rattacher au type 4 d e LA UBE NHEIMER (17) . 

La planche XXVII montre les variantes de ce t y pe d'après le profil 

du b o rd. (On disjoindra l e fragment n° 6, à col r e nfl é e t an se s 

relev é es, qui n'appartient pas à la forme, e t d o nt la d é termination 

n ' a pas encore été faite) . 

Le s amphores gauloises du type 4 sont ab o nda nt es e ntr e la fin 

du IIèm e siècle et le milieu du IIIème (18). 

III . - LES A~PHORES AFRICAI NES 

Des fra g ment s d e quarant e amph o res à huil e d e l a p r ov in c e 

romain e d e By z a ce n e (Tunisie) se r é parti s s e nt c omm e s uit : 

- 21 d e la f o rm e "Afri cain e I" (pl. XXVIII,2 e t XXV I,4 ) 

- 19 d e l a forme " Af r i c a i ne II" (pl. XXV III,!). (19 ) . 
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Ces amphores, ab0ndan t es dans la seco~de mo iti~ du 

IIIème siècle e t au IVême (20), montrent bi~n que l ' hu il e de 

Tuni s ie arrivait ju squ ' en Co r se . I l en rés ul t e que les épaves 

qui , dan s le détr o it d e Bo nifacio , ont fourni des amphores 

d e Byzacene , ne sont pas nécessairement celles de navi r es se 

r endant en Proven ce (22). 

-·-·-· - · -·-·­. . . . . . 

N. B. - Nous avons aussi une amphore à haut co l cannel é , pe tit 

bord en bourrelet et anse s relevées (pl. XXVI,2), daté e à Osti e 

de la première moitié du IIIème siècle, mais dont la chronologi e 

va ju sq u'à la fin de ce sièc l e. 

NOTES 

( 1 7) 

( 1 8) 

( 1 9) 

(20) 

- ·-·-·-·-·-·­. . . . . . 

Bibliographie notée par Guy BERTUCCHI, Fouille d'urgenc e 

et ateliers de potiers sur la Butte des Carmes à Marseill e . 

Les amphores (REVUE ARCH. DE NARBONNAISE, XV,1982, p. 155 

et 157. L'article (p. 135 à 160) fait le point sur la 

question en ce qui concerne la fabrication marseillaise. 

De son cô t é, Clementine PANELA a trait é la question en ce 

qui concerne les fouilles d'Ostia III (Ostia III, Le terme 

del Nuotatore, Roma, 1973, p . 538 à 551). 

G. BERTUCCHI, article cité, p .• 152 ; PELICHET, A propos 

des amphores romaines trouvées à Nyons , ZEITSCHRIFT FUR 

SCHWEIZERISCH ARCHEOLOGIA UND KU NST - GESCHICHTE, Bâl e 

1946, p . 189 - 202 . 

Ces d e ux types sont abonda mmen t repr ésen tés e t min~tieu se­

ment décrits dans les articles publi és respectivement par 

Fau s t o ZEVI et André TCHERNIA sous l e titre général 

"Ampho res de Byzacene au Ba s - Empire" dans ANTIQUITES 

AFRICAINES, t . 3,1969, p. 173 à 215. 

TCHERNIA, cité, p. 211. L'auteur indique qu e ces importa­

tions s u ccèden t à celles d e Bétique (Espagne), dont nous 

n ' avo n s à Piantarel la qu e peu d e t émoignages (§ I) . 
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(21) TCHER~ IA (arti cle cité , p . 209) s'étonnait à j ust2 titr e 

de ce que des navires aient ré gu lièrem ent , dan s l ' Antiquit~, 

effectué la travers ée du détroit <l ' Est en Ouest pour se 

r end r e en Proven ce , alors que les vents <l ' Oues t y sont 

dominants . 

-: - : - : - : - : - : -



LES LA NPE S ET LES OBJE TS METALLI QU ES 

- ·-· -· - ·-·-·-·-·-·-·­. . . . . . . . . . 

LES LA'.:-IPE S 

E lles son~ peu nombreuses (dix au tot a l) et a pp arti e nne nt 

to ut es à la catégorie d es lampes à bec r ond des IIème et IIIème 

s ièc l es . 

Quatre fragments, en pâte beige à traces de peinture 

marron ou rouge, portent une indication d e décor 

- couronne ornée de feuilles de lauri er (volutes en 

arrière du bec), médaillon à personnage , pl . XI X, 2 ; 

- même t ype de décor sur la couronne, médaillon sans 

d éc or (pl . XIX ,l) 

- oves doubles sur la couronne, médaillon à décor rayonnant 

de coqui ll e (p l. XIX,3). 

LES OBJETS MET ALLIQ UES 

I l s son t peu nombr e ux, à part un l ot très important de 

c l ous de charpente en cuivre : 

fra gme nt d'une louche en cuivre 

- deux hameçons en cuivre, un e applique de grande oen ochoë 

en bronze et un brac e let en forme de serpent, e n bronze également 

(p l. XIX bis). Le bracelet a é t é trouvé sur l e carrelage à 

l'entrée du frigidarium, ave c un e monnai e de Gallien (260-268). 

-·-·-·-· -· -·­. . . . . . 
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~algré les dégâts causés par les fouilles sauva ges , de s 

structures bâties ont pu ê tre é t udiées, un important matériel 

arch éo lo g ique a pu être r ecuei lli, e t des éléments de chronologie 

on t pu être dégagés, ainsi que des informations touch a nt les 

relations comme rciales avec l'Itali e, l'Espagne, la Gaule Méditerra­

néenne et l'Afrique du Nord . 

En ce qui concerne les constructions, on retiendra les murs 

réticul és du Ier siècle, structure initiale, les remaniements du 

début du IIème siècle (opus mixtum à appareil réticulé sur assises 

de briques) et du début du IIIème (ob turation des deux portes en 

g r a n i t e d e s c a r r i è r e s d e Ca v a 1 1 u). 

La céramique part de la première moitié du Ier siècle avec 

une aretine bien représentée et quelques amphores des types Dressel 

2-4 et 7-11, et va jusqu'à la seconde moitié du IIIème, notamment 

avec les amphores africaines et le s formes tardives de Sigillée A 

(type s HAYES 32 et 32/58). 

Un sondage extra-muros (pl.III, V, XVII,3 et .XVIII) a permis 

de retrouver la couche du début d'oc c upation, cependant que les 

cours B
1 

, G
1 

, G
2 

et G
3 

ont livré des lambeaux de la dernière 

période. 

Il semblerait que les importations se soient raréfiées au 

cours de la seconde moitié du IIIèm e siècle, tout au moins en ce 

qui concerne la vaisselle les formes tardives HAYES 32 et 32/58 

n'existent qu ' à raison d'un seul exemplaire, et la Sigillée C est 

absente, de même, d'ailleurs que la Sigillée D qui, elle, appartient 

proprement au contexte du IVè me siècle . 

On peut aussi envisager l'hypo thèse d'un abandon progressif 

du site, peut - ê tre au bénéfice des salines de Sant'Amanza qui ont 

é té exploi t ées au I Vème siècle et long t emps après. 

Il reste à éte ndr e la fouille pour pouvoir mieux en jug e r, 

su r la base d'un ma t é riel plus abondant, et recueilli en divers 

secteurs de l' agg l omé ration afin qu e soit écartée la possibilité d'un 

échantillonnage du ha sa rd . 
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Cette extension des recherches p ermet tra aussi d'étudier 

les struc tures de l'urbanisme et celles de l'habitat. Et nous 

avons vu combien elle est nécessaire à la sauvega rd e du site ..... 

Paul AGOSTINI 
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